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APPEL À COMMUNICATIONS 

 

Argumentaire 

Les années 2020 sont caractérisées par une volonté, fortement exprimée à travers les réseaux 

sociaux par un nouveau courant panafricaniste, de faire un marquage du territoire africain dans 

le vaste processus de la mondialisation. Beaucoup d’intellectuels tentent dans ce cadre de 

résoudre le paradoxe existant entre l’immensité des ressources naturelles dont est dotée 

l’Afrique et les profondeurs du sous-développement et de la pauvreté vécus sur le continent. En 

matière de développement humain ajusté aux inégalités, tous les rapports annuels du PNUD et 

de la Banque Mondiale font apparaitre l’Afrique loin derrière les autres continents dans les 

classements internationaux.  

Face à cette sombre situation, ressurgit avec récurrence, un courant idéologique se réclamant 

d’un panafricanisme fondé sur la renaissance africaine dans l’optique de l’émergence et de la 

souveraineté des peuples du continent. Ce courant idéologique, apparu en Afrique dans les 

années 1960 par des précurseurs comme Francis Kwamé N’Krumah, Cheikh Anta Diop, Patrice 

Lumumba, Julius Nyerere…, ne put prospérer à la création de l’OUA en 1963. Il fut donc 

abandonné au profit de la consécration de micro états hérités des colonialismes.  

Mais, aujourd’hui, vu les échecs des politiques de développement, la tendance dans certains 

milieux intellectuels est de ressusciter l’idée de la renaissance dans un cadre panafricain dans 

l’optique du développement et de la souveraineté des peuples du continent. 

Quelle est la pertinence scientifique d’un tel projet ? En quoi peut-elle s’insérer dans le vaste 

processus de la mondialisation ?  

La renaissance africaine, en termes de nouvelle naissance, demande de recourir à l’héritage 

civilisationnel, scientifique et culturel laissé par l’antiquité négro-africaine. La brillance de cette 

antiquité était attribuée, jusqu’à une époque récente, aux indo-européens, aux sémites ou aux 

perses. Mais, les résultats des travaux révolutionnaires de Cheikh Anta Diop, Théophile Obenga 

et bien d’autres (même européens) font apparaitre une Egypte pharaonique plutôt négroïde.  

Pour trancher la question, se tint, sous l’égide de l’UNESCO, un colloque international au Caire 

en Egypte, en 1974, avec la participation des plus éminents égyptologues du monde entier. À 

l’issue d’âpres débats de spécialistes, sont apparus de profonds désaccords sur l’origine 

anthropologique des anciens Égyptiens, hormis le consensus trouvé sur le fait que l’égyptien 

ancien est génétiquement apparenté aux langues négro-africaines modernes.  

Les principales recommandations faites ont porté sur la nécessité de poursuivre les recherches 

relatives à des domaines prioritaires identifiés par les participants. 

L’importance du colloque du Caire de 1974 réside dans le fait qu’il a constitué un moment très 

déterminant dans l’historiographie africaine. Ainsi, l’Égypte ancienne a pu être traitée dans le 

cadre de l’Histoire générale de l’Afrique, notamment par Cheikh Anta Diop dans le Volume II 

du chapitre I intitulé “l’origine des anciens Égyptiens”. 

Aujourd’hui, 50 ans après la tenue du colloque du Caire, quel est l’impact dans l’Afrique 

contemporaine de la richesse scientifique laissée en héritage ? Comment exploiter, avec une 

objectivité scientifique, cette immense richesse dans l’optique du développement de l’Afrique, 

selon une vision nouvelle ?  

Ce colloque international, se situant dans le cadre du projet « renaissance africaine et 

panafricanisme pour l’émergence du continent », envisage de faire le bilan et de dégager les 
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perspectives du colloque du Caire de 1974, 52 ans après sa tenue. Il offre ainsi l’opportunité à 

des chercheurs en sciences sociales et humaines d’analyser les impacts et les perspectives du 

colloque du Caire de 1974, sous l’angle de la construction de l’identité africaine, en vue de la 

renaissance, du développement et de l’émergence du continent dans un cadre panafricain. 

Plusieurs axes meubleront ce colloque international et transdisciplinaire. 

Axes de réflexion  

Axe 1 : Hommages aux précurseurs scientifiques de la renaissance africaine et du 

panafricanisme à travers leurs cursus universitaires, leurs travaux scientifiques, leurs 

engagements militants et les impacts de leur héritage.  

Les hommages, qui se feront en séances plénières, porteront sur les travaux des personnalités 

ci-après : 

➢ Cheikh Anta DIOP ; 

➢ Théophile OBENGA ; 

➢ Joseph KI-ZERBO ; 

➢ Autres savants africains, non africains et de la diaspora. 

Axe 2 : Mise en œuvre des réflexions du colloque du Caire de 1974, identité des peuples et 

renaissance africaine 

Les contributions de l’axe 2 doivent considérer les éléments ci-après : 

➢ Colloque du Caire de 1974 et renaissance africaine ; 

➢ Concepts épistémiques de la renaissance africaine ; 

➢ Le méroïtique et la construction de la civilisation africaine ancienne ; 

➢ Génétique et compréhension des phénomènes migratoires en Afrique ; 

➢ Egyptologie et civilisations africaines ; 

➢ Faits linguistiques et connaissances des peuples africains ; 

➢  Archéologie, ethnonymie, toponymie, traditions orales et études des sociétés africaines 

anciennes. 

Axe 3 : Afrique et civilisation universelle 

Les communications de l’axe 3 s’articulent autour des points ci-dessous : 

➢ Apports des savoirs scientifiques et technologiques africaines et de la diaspora à la 

civilisation universelle depuis la préhistoire ; 

➢ Valeurs et cultures africaines dans le processus de la mondialisation. 

Axe 4 : Concepts scientifiques et historiques du panafricanisme   

➢ Panafricanisme culturel dans la préhistoire ; 

➢ Panafricanisme face aux influences extérieures dans l’histoire ; 

➢ Visions panafricanistes postcoloniales. 

Axe 5 : Mutations et reconfigurations du panafricanisme 

Les réflexions de cet axe porteront sur : 

➢ Mutations géostratégiques, défis sécuritaires et panafricanisme ; 

➢ Politique et diplomatie du panafricanisme ;  

➢ Economie et financière du panafricanisme. 

Axe 6 : Paradoxe entre les immensités des ressources naturelles et sous-développement de 

l’Afrique 

Dans cet axe, les travaux doivent analyser les points suivants : 

➢ Causes du sous-développement de l’Afrique ; 
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➢ Moyens de développement de l’Afrique par ses ressources naturelles et conditions de 

son émergence. 

Axe 7 : Stratégiques de consolidation du panafricanisme et développement socio-économique 

Les communications de l’axe 7 s’articulent autour des points ci-après :  

➢ Stratégies d’appropriation et de diffusion des travaux des précurseurs de la renaissance 

et du panafricanisme ; 

➢ Stratégies d’appropriation et de diffusion des travaux de l’Histoire Générale de 

l’Afrique (HGA) ;  

➢ Décomplexion des masses ; 

➢ Migration interafricaine, politique d’intégration, transfert de savoir-faire et 

développement durable en Afrique. 

Ces axes ne sont pas exhaustifs. Des propositions, abordant les mêmes problématiques, portant 

sur d’autres contextes et dévoilant des renouvellements théoriques, ont leur place dans les 

échanges que nous comptons organiser pour enrichir la réflexion transdisciplinaire. 

 

Modalités de soumission des propositions de communications 

Les propositions de communications (titre et résumé de 300 mots) accompagnées d’une brève 

présentation de l’auteur (Nom, prénoms, institution de rattachement, spécialité) sont à envoyer 

à l’adresse suivante : colloqueyakro2026@gmail.com 

Les communications devront déboucher sur des recommandations. 

Calendrier : 

31 juillet 2026 : Date limite de la réception des résumés 

21 août 2026 : Réponse du comité scientifique 

30 septembre 2026 : Envoi de la communication intégrale 

01 octobre 2026 : Programme définitif du colloque 

28-30 octobre 2026 : Tenue du colloque à la Fondation Félix Houphouët-Boigny de 

Yamoussoukro, Côte d’Ivoire. 

Frais de participation au colloque  

Enseignants-chercheurs/ chercheurs : 50.000 FCFA (77 euros)  

Doctorants : 20.000 FCFA (31 euros)  

Autres intervenants : 30.000 FCFA (46 euros)  

Les frais de participation au colloque doivent être envoyés par Mobile money, Western union 

et Money gram aux trésoriers Dr KRA Kossia Blandine (+225 0757524116/ Orange Money 

et Wave) et Dr SECRE Kouamé Kossonou Frédéric (+225 0707375768/ Orange money et 

Wave ; +225 0140332241/ Moov money). Ces frais couvrent les pauses-café, les déjeuners, 

le kit de participation. Les frais de voyage et de séjour sont à la charge des participants.  

NB : Les meilleures communications feront l’objet de publication dans un ouvrage collectif. 

Une contribution de 15.000 FCFA sera demandée aux auteurs. 

Contacts : (+225) 0709706163/ 0546404068/ 0749245675 

Mail du colloque : colloqueyakro2026@gmail.com 
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Parrain d’honneur du colloque : Pr. OBENGA Théophile, égyptologue, linguiste et historien, 

Directeur de publication de ANKH, Revue d’Egyptologie et des Civilisations africaines. 

Comité scientifique 

Président : Pr. EKANZA Simon-Pierre, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Vice-Président : Pr. ALLOU Kouamé René, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

Vice-Président : Pr. M’BRAH Kouakou Désiré, Université Alassane Ouattara de Bouaké, 

Côte d’Ivoire 

 

Membres 

Pr. AKA Kouamé, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire  

Pr. BAH Thierno Mouctar, Université Cheikh Anta Diop, Sénégal 

Pr. BAMBA Mamadou, Université Alassane Ouattara de Bouaké, Côte d’Ivoire 

Pr. BOA Thiémélé Ramsès, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. FAYE Ousseynou, Université Cheikh Anta Diop de Dakar, Sénégal 

Pr. KIENON-KABORE Timpoko Hélène, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. KONIN Séverin, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. KOUADIO Guessan, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. KOUASSI Siméon Kouakou, Université Polytechnique de San-Pédro, Côte d’Ivoire  

Pr. LAM Aboubacry Moussa, Université Cheikh Anta Diop, Sénégal 

Pr. LOUCOU Jean-Noël, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. NASSA Dabié Désiré Axel, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. N’GUESSAN Mahomed, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. OUM NDIGI Pierre, Université de Yaoundé I, Cameroun 

Pr. PARE Moussa, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. SALL Babacar, Université Cheikh Anta Diop, Sénégal 

Pr. SAVADOGO Mathias, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. SOMET Yoporeka, Dedan Kimathi University of Technology, Kenya 

Pr. TAGUE KAKEU Alexis, Université de Yaoundé I, Cameroun 

Pr. TANO Kassi Pascal, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Pr. TSIGBE Koffi Nutéfé, Université de Lomé, Togo 

Pr. YAPI Yapi André Dominique, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) ADOFFI Ange Barnabé, Université Jean Lorougnon Guédé de Daloa, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) AGOH Akabla Florentine épouse KOUASSI, Université Alassane Ouattara de 

Bouaké, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) ASSOUANGA Kouakou Laurent, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

Dr. (M.C) BAMBA Abdoulaye, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) BANGA Arthur, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) BLEY Hyacinthe, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) CISSE Chikouna, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) COULIBALY Navigué Félicien, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) DIABATE Alassane, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) ESSOH Nome Rose de Lima épouse SORO, Université Alassane Ouattara de 

Bouaké, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) GONNIN Gilbert, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) HININ Moustapha, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 
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Dr. (M.C) KAKOU Foba Antoine, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) KOFFI Loukou Bernard, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) KOMENAN Houphouët, Université Jean Lorougnon Guédé de Daloa, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) KONE Drissa, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) MEIGNAN Gouédan Richard, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) MEITE Ben Soualiouo, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) MIAN Assanvo Newson K, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) NOGBOU M’domou Eric, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.R) OUATTARA Diakaridja, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) OUATTARA Katiénéffooua, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.R) PETE Eric, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) SARR Mouhamadou Nissire, Université Cheikh Anta Diop, Sénégal 

Dr. (M.C) SOHI Blesson Florent, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 

Dr. (M.C) TRAORE Bakary, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire 
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